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HOMETOWN HERO

Born and raised in Montreal, Quebec, Edith Campbell—“Daisy” to 
her family—graduated from the school of nursing at New York City’s 
Presbyterian Hospital in 1907, and worked in Manhattan and then 
Montreal. 

At the outbreak of the First World War in 1914, Campbell, aged 42, 
enlisted with the Canadian Army Medical Corps as a nursing sister, 
and was deployed to Europe for the entire war. While serving as 
Matron (Chief Nurse) at the No. 1 Canadian General Hospital in 
Étaples, France, Campbell became one of the first women in the 
British Empire to receive the Military Medal. The citation speaks 
of her gallantry and devotion to duty during a horrific air bombing 
of her hospital where, regardless of danger to herself, she cared for 
the wounded and, by her sheer example, inspired the nurses under 
her charge.

After the war, Campbell further proved her leadership as 
Superintendent of the Victorian Order of Nurses in Toronto until 
her retirement in 1934. Six years later, her nephew Commander 
J. Campbell Clouston, serving as a Canadian in the Royal Navy, 
would help alter the course of the Second World War. Undoubtedly 
inspired by his aunt Daisy’s brave deeds, he played a pivotal role 
in evacuating Allied troops during the “Miracle of Dunkirk,” thus 
saving thousands of lives.

HÉROS DE CHEZ NOUS

Originaire de Montréal, au Québec, Edith Campbell — « Daisy » 
pour sa famille — reçoit son diplôme de l’école d’infirmières du 
Presbyterian Hospital de New York en 1907 et travaille à Manhattan, 
puis à Montréal. 

Au début de la Première Guerre mondiale en 1914, Campbell 
s’enrôle à l’âge de 42 ans comme infirmière militaire au sein du 
Corps médical de l’armée canadienne. Elle œuvre sur le théâtre 
européen pendant toute la durée du conflit. Alors qu’elle exerce 
les fonctions d’infirmière en chef à l’Hôpital général canadien  
no 1 à Étaples (France), Campbell est parmi les premières femmes 
de l’Empire britannique à se voir décerner la Médaille militaire. 
La citation évoque sa bravoure et son dévouement lors d’un horrible 
bombardement aérien de son hôpital suivant lequel elle a soigné les 
blessés malgré le danger pour elle-même, s’imposant ainsi comme 
un modèle à suivre pour les infirmières sous sa charge.

Au lendemain de la guerre, Campbell continue de faire ses preuves 
comme surintendante des Infirmières de l’Ordre de Victoria à 
Toronto jusqu’à sa retraite en 1934. Six ans plus tard, son neveu, 
J. Campbell Clouston, capitaine de frégate canadien dans la Marine 
royale, allait contribuer à faire basculer le cours de la Deuxième 
Guerre mondiale. Sans aucun doute inspiré par les actes de bravoure 
de sa tante Daisy, il joua un rôle héroïque lors de l’évacuation des 
troupes alliées à Dunkerque, sauvant ainsi des milliers de vies.

Clockwise from top left: Edith Campbell in her nursing uniform / Campbell’s 
determination, integrity and bravery earned her many honours; she was among 
the most decorated women of the Great War / Canadian nurses, led by Matron 
Campbell, rummage through the ruins of the No. 1 Canadian General Hospital 
after an air raid in May 1918, that resulted in 66 fatalities, including three nurses. 

À partir du coin supérieur gauche : Edith Campbell dans son uniforme d’infirmière /De par 
sa détermination, son intégrité et sa bravoure, Campbell reçut de nombreuses distinctions 
et fut d’ailleurs l’une des femmes les plus décorées de la Grande Guerre  / Des infirmières 
canadiennes, sous la direction d’Edith Campbell, fouillent les ruines de l’Hôpital général 
canadien no 1 après un raid aérien en mai 1918, faisant 66 morts, dont trois infirmières.

Héros de chez nous est une initiative de Parcs Canada qui vise à honorer de 
simples citoyens, militaires et civils ayant contribué à l’effort de guerre du Canada.  
Pour plus d’informations : pc.gc.ca/heros-heroes

Hometown Heroes is an initiative of Parks Canada that honours ordinary citizens, 
both military and civilian, who contributed to Canada’s wartime efforts.  
For more information, visit: pc.gc.ca/heroes-heros


